
Représentation des identités queers chez les 
artistes du monde arabe et d'Asie centrale.  

Cette présentation abordera la thématique des identités queer et de la lutte contre les 
LGBTphobies faite par les artistes du monde arabe et d’Asie centrale. Le corpus utilisé dans le 
cadre de cette étude sera grandement inspiré d’oeuvres de l’exposition Habibi, les Révolutions de 
l’Amour qui a ouvert ses portes le 27 septembre 2022. Cette exposition rassemble les œuvres de 
plusieurs artistes queer qui luttent encore contre les persécutions faites à la communauté LGBT+ 
dans leur pays d’origine ou d’habitation.  
Dans ces pays, l’homosexualité et la transidentité sont encore criminalisées et punies par la loi soit 
par la mort (comme en Arabie Saoudite, en Iran, en Mauritanie, au Nigéria, en Brunei, au Yémen, 
en Afghanistan, aux Émirats Arabes Unis ou au Qatar) soit par la prison (comme dans 72 pays 
dans le monde comme notamment le Maroc, l’Algérie, la Libye, etc). Des législations extrêmement 
répressives sont encore de rigueur dans certains pays comme en Égypte par exemple où 
l’homosexualité est passible de 17 ans de prison. 
Dans la plupart de ces pays l’homosexualité est donc considérée comme contre-nature dans la 
mesure où ce comportement ne va pas dans le sens de l’idéal viriliste propre à la masculinité qui 
érige l’homme en temps que dominant autant dans la vie sociale que dans la sphère intime. Ainsi, 
un homme adoptant des comportements propres aux stéréotypes du genre féminin sera plus sujet 
aux discriminations qu’un individu se conformant aux normes traditionnelles de genre et de 
sexualité.  
Plusieurs autres notions entrent en compte pour expliquer cette hostilité envers les personnes 
queer. Nous pouvons notamment évoquer une volonté de la part de ces pays d’ériger les LGBT+ 
en boucs émissaires afin de détourner le regard des véritables problèmes de la société, ou encore 
l’idée que l’homosexualité et la transidentité serait un ensemble de pratiques occidentales et anti-
religieuses qu’il faudrait contrer.  
Même si la situation tend à s’améliorer dans certain pays, elle continue à se dégrader dans 
d’autres comme en Algérie où le ministre du commerce a récemment décider d’interdir tous les 
articles multicolores à la vente pour lutter contre la menace LGBT+ et ainsi, « protéger la jeunesse 
algérienne ». Ainsi, ces violations des droits humains s’ancrent dans notre réalité car ce 
phénomène entraîne des conséquences non seulement sur les populations de ces pays mais 
aussi sur ses diasporas immigrées en France ou ailleurs comme on le verra à travers les 
différentes oeuvres du corpus. On se demandera alors de quelle manière l’art s’avère être un 
média permettant aux personnes concernées de concilier ces deux aspects de leurs identités 
(l’arabité et l’identité queer) et de les représenter fièrement.


